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ALLIANCE PARLEMENTAIRE  
CONTRE LA HAINE

Activités et résultats  
en 2016

Milena Santerini,  
Rapporteure générale  
sur la lutte contre le racisme  
et l’intolérance

  �La lutte contre la 
haine demande 
un travail patient 
de dialogue et 
d’inclusion



L’Alliance parlementaire 
contre la haine : 

►► a obtenu un soutien 
croissant de la part 
d’éminentes personnalités 
du monde entier ; 

►► a établi un dialogue 
entre les parlementaires 
sur les moyens de 
combattre la haine, le 
racisme et l’intolérance ; 

►► a mobilisé les parlements 
des États membres du 
Conseil de l’Europe 
pour qu’ils prennent des 
mesures contre la haine 
(Bosnie-Herzégovine : 
adoption d’une déclaration 
condamnant le discours de 
haine ;  
Allemagne : lancement 
de la campagne « La haine 
n’est pas une opinion » ; 
Italie : création d’une 
commission d’étude 
« Jo Cox » sur le racisme, 
l’intolérance et la haine) ;

►► a établi des contacts avec 
des réseaux représentant 
plus de 200 organisations 
(ONG et organismes de 
promotion de l’égalité) 
en vue d’une future 
collaboration avec des 
membres de l’Alliance ;

Le rôle crucial des responsables politiques  
dans la lutte contre l’antitsiganisme

■ Les membres de l’Alliance ont reconnu leur rôle crucial dans la lutte contre l’anti
tsiganisme. Développer des quartiers décents, l’éducation et des possibilités d’emploi 
est essentiel pour battre en brèche cette forme de racisme (réunion de l’Alliance contre 
la haine, Stockholm, 18 mai et conférence sur le thème « S’attaquer à l’antitsiganisme », 
Berlin, 6 septembre 2016).

Activités de l’Alliance pour promouvoir la lutte contre 
le racisme, la haine et l’intolérance en France

■ Les membres de l’Alliance ont conclu 
que le contrôle des discours de haine sur 
internet est un problème moins  technique 
que politique et juridique. En outre, il est 
capital, dans une société démocratique, de 
trouver un équilibre entre la lutte contre 
la radicalisation et le respect des libertés 
fondamentales. Toutes les formes de dis-
crimination doivent être combattues en 
même temps, car elles sont étroitement 
entrelacées et dérivent toutes d’une racine 
commune.   

L’Alliance contre la haine a soulevé la question de 
l’antisémitisme et de l’islamophobie en Europe

■Même si l’antisémitisme et l’islamophobie peuvent différer, les racines des 
deux phénomènes prennent leur source dans la haine et l’intolérance. La prévention 
et la lutte contre ces fléaux exigent plus de solidarité, non seulement de la part de la 
société en général envers les victimes, mais aussi entre les groupes cibles (Table ronde 
sur « L’antisémitisme et l’islamophobie en Europe », organisée par l’intergroupe Antiracisme 
et diversité (ARDI) du Parlement européen, Bruxelles, 16 février 2016). 

Berlin, 6 septembre 2016

Séminaire national sur la lutte contre le racisme, la haine et l’into-
lérance, Paris, 8 septembre 2016

  �Nous devrions éviter à 
la fois les stéréotypes 
négatifs et une vision 
idéalisée, sous-
estimant les difficultés 
présentes. 

Mme Milena Santerini

Bruxelles, 16 février 2016 



►► a réussi à sensibiliser 
des parlementaires 
dans 36 États membres 
du Conseil de l’Europe 
et d’autres pays qui 
ont signé la Charte 
des engagements ;

►► a atteint un effectif 
de 56 membres ;

►► a organisé 14 séminaires, 
réunions, auditions 
et autres activités, 
ou y a participé ; 

►► a sensibilisé l’opinion 
publique  
à l’antitsiganisme,  
à l’islamophobie,  
à l’antisémitisme,  
à la discrimination 
fondée sur l’origine 
ethnique et au 
discours de haine ; 

►► a lancé sa page web ;

►► est parvenue à attirer 
sur les réseaux sociaux 
plus de 400 « suiveurs » 
de la Commission 
sur l’égalité et la non-
discrimination de l’APCE.

Les membres de l’Alliance ont rendu hommage 
aux victimes des crimes de haine dans toute l’Europe
■ La protection des victimes devrait être au cœur de notre action contre toutes les 
manifestations de haine. Cela exige un effort de la part de tous : citoyens et société 
civile, grands acteurs de l’internet et pouvoirs publics. Avec la contribution de tous, 
nous pouvons freiner les crimes de haine : « l’antidote à la haine est la solidarité », 
a déclaré Mme Santerini (Journée européenne d’action pour les victimes des crimes de 
haine, 22 juillet 2016).

Promouvoir le dialogue et la coopération avec 
la société civile pour combattre efficacement 
le racisme et l’intolérance
■ La législation en vigueur n’est pas suffisante pour prévenir et lutter contre le 
racisme ; il faut aussi susciter un changement des mentalités et associer les responsables 
politiques à la lutte contre le discours de haine et le racisme, a souligné Mme Santerini. 
Les représentants de la société civile ont exprimé leur volonté de coopérer en la matière 
avec les parlementaires (Réunion avec des médias et des organisations de la société civile, 
Bureau de liaison du Conseil de l’Europe, Bruxelles, 25 mai 2016).

Promouvoir la lutte contre la haine au Forum 
mondial de la démocratie
■ À l’ouverture du laboratoire du forum sur le thème « Réinventer la gouvernance 
de l’école », Mme Santerini a fait remarquer que, de nos jours, les formes de racisme 
sont souvent fondées sur la peur et d’autres sentiments négatifs. L’Alliance s’emploie 
à les combattre en démontrant le caractère infondé de ces sentiments, notamment 
en pratiquant le dialogue et la démocratie à l’école (Forum mondial de la démocratie, 
Conseil de l’Europe, Strasbourg, 8 novembre 2016).

L’Alliance contre la haine a inspiré les responsables 
politiques italiens dans leur lutte contre le racisme, 
l’intolérance et la haine
■ Une commission d’étude sur l’intolérance, la xénophobie, le racisme et la haine 
a été créée au sein de la Chambre des députés. Les participants se sont accordés à 
reconnaître qu’il y a plusieurs manières de s’opposer au discours de haine en ligne, 
par exemple en développant un « contre-discours » ou en engageant le dialogue avec 
ceux qui propagent la haine. Il est essentiel de coopérer avec les réseaux sociaux et 
de disposer de systèmes de signalement efficaces (Séminaire national sur le discours 
de haine, Rome, 4 avril 2016). 

Rome, 4 avril 2016

Bruxelles, 25 mai 2016



Le Conseil de l’Europe est la principale organisation de défense 
des droits de l’homme du continent. Il comprend 47 États 
membres, dont les 28 membres de l’Union européenne. 
L’Assemblée parlementaire, composée d’élus issus des 
47 parlements nationaux, est un lieu de débats et de propositions 
sur les questions sociales et politiques du continent. Elle est 
à l’origine de nombreuses conventions de l’Organisation, 
dont la Convention européenne des droits de l’homme.
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Une Alliance de parlementaires qui s’engagent à 
prendre des positions publiques, fermes et proactives 
contre le racisme, la haine et l’intolérance, quels qu’en 
soient les motifs et la manière dont ils se manifestent.

nohatealliance@coe.int 
http://website-pace.net/fr/web/apce/no-hate-alliance
https://twitter.com/PACE_Equality


